

Le Tourisme en Turquie


Note de Synthèse

Le tourisme en Turquie


L’objectif de ce mémoire de fin d’études est la réflexion sur une des activités prédominantes de la Turquie : le Tourisme. La question posée est la suivante : « Quelles sont les nouvelles stratégies que la Turquie doit adopter afin de re-dynamiser son tourisme ? »
Dans une première partie (« l’image perçue de la Turquie dans le monde et son évolution »), il s’agit de resituer le contexte dans lequel s’inscrit ce pays. Une présentation générale est essentielle pour comprendre quel est le potentiel du secteur, sa situation, ses opportunités et ses menaces. 

La géographie du pays détermine les principales régions touristiques avec les attraits que chacune d’elles peut représenter. Climat, monuments historiques, conditions d’accès, fréquentations des étrangers… tous ces aspects retracent un portrait fidèle de cette contrée. Parler de sa géographie, c’est mettre en valeur les conditions agréables dans lesquelles peuvent voyager les touristes. C’est également leur permettre de choisir quelles sont les destinations les plus cohérentes avec leurs préférences. 


Pour s’imprégner de l’atmosphère ambiante, savoir brièvement quelles sont les caractéristiques de la population est utile. 


La politique en place détermine les grandes orientations du pays ainsi que l’économie actuelle, favorable ou non à l’accueil de nouveaux voyageurs. L’état de l’économie est également le signe d’une bonne ou mauvaise santé du pays.


Enfin, la présentation s’achève sur l’enjeu que représente sa situation géographique. Il est certain que la Turquie représente un enjeu stratégique évident dans les conflit mais aussi dans les recherches d’intérêts mondiaux. La diversité de sa culture et l’importance des pays limitrophes lui donnent un rôle à tous les niveaux. En constante interaction avec autrui, les échanges se multiplient, l’attrait grandit, les responsabilités à l’échelle mondiale vis-à-vis des autres pays s’accroît. Ainsi, il est important de souligner ce fait fondamental dans la mesure où c’est cette position qui suscite de nombreuses polémiques : où situer sa place ? quel est son rôle dans cette planète qui est à l’heure de la mondialisation ? quels sont les répercussions engendrées ? parle-t-on de danger ou de force ? 


Les réponses sont bien évidemment mitigées. Cette particularité propre à l’ancien Empire Ottoman est une richesse car beaucoup sont attirés par l’histoire de ces diverses civilisations, mais elle est à l’inverse préjudiciable car déterminer exactement ses motivations en terme de partenariat, d’alliance, est difficile. On pourrait prendre le pays comme un acteur « fourbe », et profitant de cet aspect pour jouer un double rôle.

Les efforts pour l’acceptation à l’Union Européenne a suscité de multiples révoltes, et ainsi des actes criminels dramatiques. Cependant, désireuse d’évoluer au même rythme que les plus forts, il est important pour la Turquie d’adhérer totalement à un grand ensemble. L’identité du pays est essentielle et les alliances utiles à l’optimisation d’une économie saine. 

Ainsi, les relations diplomatiques extrêmement variées sont fondamentales pour ce mémoire car elles nous permettent de comprendre les évolutions, les opinions de chacun à l’égard du pays… tout ceci ayant des répercussions indéniables sur le plan touristique. 

C’est alors que la première partie se termine en évoquant les attraits du tourisme en Turquie. Une présentation objective chiffrée resitue le contexte passé, présent et futur du secteur. Quels sont les avantages du pays, pourquoi y aller, quels sont les bienfaits du tourisme pour la Turquie, qui s’efforce de remplir les critères imposés par le Conseil Européen de Copenhague. L’objectif est donc de montrer que le tourisme y a sa place et est un des acteurs majeurs au développement d’une économie saine afin de rentrer dans l’Union Européenne. 

En deuxième partie, il s’agit d’expliquer sur quoi réside la problématique. Cette dernière est de s’interroger sur les nouvelles stratégies à adopter afin de re-dynamiser le tourisme en Turquie. C’est ainsi que l’on évoque les causes du ralentissement du tourisme. 
D’une part, les crises diplomatiques sont nombreuses et suscitent donc des craintes auprès des étrangers. Il est toujours effrayant de partir dans un pays où l’on risque d’être pris au milieu de conflits armés. Les questions chypriote et kurde sont les principales à ce jour. Précédemment évoqué, le double rôle que présente la Turquie dans ses relations diplomatiques a engendré des attentats…

D’autre part, les catastrophes naturelles menacent l’économie à cause des destructions d’installations, de dévastations de richesses naturelles…

Enfin, les préjugés sont fréquents en Occident ; ils sont parfois à l’origine d’un rejet d’aller visiter le pays. 

Tant de raisons qui constituent un frein à l’avancée de ce secteur clé. Cependant, un échec n’est pas forcément la fin d’un cycle vertueux, car des mesures pertinentes peuvent permettre une revalorisation de ce pays méditerranéen. 

C’est dans une troisième partie que les perspectives du tourisme sont évoquées. Les orientations du tourisme permettent de déterminer quelles sont les valeurs montantes, les valeurs sûres mais d’affirmer également que ce secteur est le premier outil du développement mondial. C’est en reposant exactement le contexte dans lequel la Turquie se lance le défi de s’améliorer qu’elle va savoir à qui se comparer et comment s’aligner aux nouvelles tendances. Ce point montre que les destinations favorites et fréquentes ne comprennent pas systématiquement la Turquie, ce qui suggère des changements obligatoires selon les nouvelles orientations.

Un deuxième point nous éclaire sur le profil du voyageur. Quelles sont ses tendances, comment évolue-t-il, quelles sont ses expectatives, ses préférences… C’est à partir de ces données qu’il est possible de réorienter son offre de base. Il est dit que la tendance va vers une volonté de diversification maximum, un côté pratique dans le voyage, des prix allant à la baisse, des possibilités de choisir son voyage « à la carte ». Ces défis sont ceux que la Turquie doit se lancer afin de rester en compétition. 

Enfin, la situation turque est le dernier point sur lequel on se focalise. Des tours opérateurs aux mesures correctives, la situation semble s’améliorer à grands pas, et permet à ce pays de rivaliser avec les destinations favorites des voyageurs. 

Ces mesures résident sur une diversification de l’offre plus accentuée, des sollicitations de plusieurs organismes et institutions afin de mener à bien ce projet, et une revalorisation de l’image perçue. 

Pour conclure, l’objectif du mémoire a été de concilier l’état antérieur, actuel et présent du pays avec le secteur du tourisme. Une permanente comparaison est effectuée. Tous les éléments abordés ont des répercussions sur le tourisme en Turquie. Ce sont ces éléments sur lesquels il sera parfois nécessaire de réfléchir afin de répondre à la problématique, fil conducteur du projet.
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